
LE ROSAIRE

jours une entreprise assez délicate de pénétrer au sein de
familles pour y brandir le glaive des séparations!i

Comme'à l'heure de ces tristes départs auxquels je Son
présentement, nous allons, si vous voulez, brusquer les chons
en formulant tout de suite la conclusion de notre travail -IL
ESTDJÉFENDIJ AUX PARENTS COMME À TOLITE AUTRE PRON
D'EMPÊCHER EFFICACEMENT, SANS 'UN SÉRIEUX MOTIF, LA
'VOCATION RELIGIEUSE D'UNE JEUNE FILLE, SOUS P'EiNE DE
PÉCHÉ MORTEL ET D'EXCOMMUNICATION, DE MÊME qýU'IL
SERAIT GRAVEMENT TIeMÉRAIRE DE LEUR PART D. RtETAEDEK
CETTE VOCATION SANS RAISON SUFFISANTE.

Acause de leur liaison intime avec le salut des Anme, le
choix des différents états.de vie relève, non pas de l'autorité
formelle du père et de la mère, mais de la volonté de Dieu, le

peirpère et la première providence de l'enfant. Cette
olnédivine est découverte ou transmise à l'éêlu par

l'appel de l'Eglîse, quand il s'agit de vocation sacerdotalib
par un attrait de la nature et de la grâ~ce, quand il s'agit de
vocation religieuse, et par certains goûts et aptitudes. quand
il s'agit des carrières profanes. Et comme Dieu lui-mêmei
dispose des avenirs avec un absolu respect de la libertté indi-
viduelle, (1) il s'ensuit que le choix d'une vocation relèv e en
second lieu de la volonté dle l'enfant, le premier et p)rinipalW
intéressé. De sor-te que les parents qlui impilosent directemnent
leursî vues dans cette affaire entrent aux pr'ies avec Dieu,
dont ils semblent contester lit suiprêmýe domination, et ave
l'enfant dont ils foulent aux pieds les prérogaltiveýs natturell.m
Ce mot diretement nous laisse entendre qu'ils p)eUvelit con-
tribuer au bon choix de l'enfant par exhortation, coniseil ou
permission, comme ils doivent s'oppotier, par to)utcs les re&%
ource8 en leur pouvoir, à une décision qui leur semiblerait

pernicieuse ou malhonnête. Pleine et entière responsabilité
quand il s'agit d'un mlauvaix choix, autorité reléguée à l'ar-
rlère-plan quand il m'agit d'un choix convenal equi leur
déplait, J'a4mets bien qu'en tout ceýci la position de. parent.
devient ennuiyeusei-; mais la nature et la loi morale l'exigent
de la Porte et la casuistique n'y peut rien.

(1 nt autem cumn prrgnd w.,genti dipi no. (S8qoe,XII, 1e).


